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le monde au cours des dernières décennies et constituent une menace croissante pour notre avenir.  



 
La pandémie du COVID-19 a braqué les projecteurs sur cette injustice. 
 
Le monde est en crise. Les économies sont en chute libre. 
 
Nous avons été mis à genoux – par un virus microscopique. 
 
La pandémie a mis en évidence la fragilité de notre monde. 
 
Elle a mis à nu les risques sur lesquels nous avons fermé les yeux pendant des décennies: 
systèmes de santé inadéquats; protection sociale insuffisante; inégalités structurelles; dégradation 
de l’environnement; crise climatique. 
 
En quelques mois, des régions entières qui faisaient des progrès dans l’élimination de la pauvreté 
et la réduction des inégalités ont connu un recul de plusieurs années. 
 
Ce sont les plus vulnérables qui sont les plus exposés au virus : les personnes vivant dans la 
pauvreté, les personnes âgées, les personnes handicapées et les personnes souffrant de maladies 
préexistantes. 
 
Les travailleurs et travailleuses sanitaires sont en première ligne : plus de 4 000 d’entre eux ont 
été contaminés rien qu’en Afrique du Sud. Je leur rend hommage. 
 



La fiction selon laquelle le travail non rémunéré qui consiste à apporter des soins à autrui n’est 
pas un travail; 
 
L’illusion de croire que nous vivons dans un monde post-raciste; 
 
Le mythe selon lequel nous sommes tous dans le même bateau. 
 
Car si nous naviguons tous dans les mêmes eaux, il est clair que certains sont dans des méga-
yachts tandis que d’autres s’accrochent aux débris qui dérivent. 
 
Chers amis, 
 



 
Cette vision est aussi importante aujourd’hui qu’elle l’était il y a 75 ans. 
 
Elle est au cœur du Programme de développement durable à l’horizon 2030, le plan d’action dont 
nous nous sommes dotés d’un commun accord pour bâtir un monde de paix et de prospérité sur 
une planète saine, vision qui s’est traduite dans l’objectif de développement durable no 10 
(Réduire les inégalités dans les pays et d’un pays à l’autre). 
  
 



Le monde du Nord, et plus précisément mon propre continent, l’Europe, a imposé un régime 
colonial à une grande partie du monde du Sud pendant des siècles, par la violence et la 
coercition. 
 
Le colonialisme a créé de profondes inégalités dans les pays et entre eux, y compris les fléaux de 
la traite transatlantique des esclaves et du régime d’apartheid ici en Afrique du Sud. 
 
Après la Seconde Guerre mondiale, un nouveau consensus mondial autour de l’égalité et de la 
dignité humaine a donné naissance à l’Organisation des Nations Unies. 
 
Une vague de décolonisation a balayé le monde. 
 
Mais ne nous leurrons pas. 
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Partout, les femmes sont plus mal loties que les hommes, simplement parce que ce sont des 
femmes. Les inégalités et les discriminations sont la norme. La violence à l’égard des femmes, y 
compris le féminicide, atteint des niveaux épidémiques. 
 
Dans le monde entier, les femmes sont toujours exclues des hautes fonctions dans les 
gouvernements et les conseils d’administration des entreprises. Moins d’un dirigeant mondial sur 
10 est une femme. 
 
Les inégalités de genre nuisent à toutes et à tous car elles nous empêchent de bénéficier de 
l’intelligence et de l’expérience de l’ensemble de l’humanité. 
 
C’est pourquoi, en tant que fier féministe, j’ai fait de l’égalité femmes-hommes une priorité 
absolue, et la parité des sexes est maintenant une réalité dans les postes de haut rang à l’ONU. 
J’invite instamment tous les dirigeants, quels qu’ils soient, à faire de même. 
 
Et j’ai le plaisir d’annoncer que notre nouveau champion mondial dans le cadre de l’Initiative 
Spotlight lancée par l’ONU est le Sud-Africain Siya Kolisi, qui s’efforce de mobiliser d’autres 
hommes dans la lutte contre le fléau mondial de la violence à l’égard des femmes et des filles. 
 
Chers amis, 
 
Les dernières décennies ont créé de nouvelles tensions et de nouvelles tendances sont apparues. 
 
La mondialisation et l’évolution technologique ont permis d’énormes avancées en matière de 
revenus et de prospérité. 
 
Plus d’un milliard de personnes sont sorties de l’extrême pauvreté. 
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L’éducation et les technologies numériques doivent être deux puissants leviers et facteurs 
d’égalité. 
 
« L’éducation est l’arme la plus puissante pour changer le monde ». Comme toujours, Nelson 
Mandela a été le premier à le dire. 
 
L’égalité d’accès à l’éducation, dès la petite enfance et tout au long de la vie, doit être une 
priorité des gouvernements. 
 
Grâce à la neuroscience, nous savons que l’éducation préscolaire change des vies et a des 



Chers amis, 



 
Les gouvernements devraient également transférer la charge fiscale aujourd’hui imposée à la 
masse salariale pour qu’elle vise plutôt les émissions de carbone. 
 
Imposer les émissions de carbone plutôt que les personnes permettra d’accroître la production et 
l’emploi, tout en réduisant la pollution de l’air. 
 
Nous devons enrayer le cercle vicieux de la corruption, à 



Il ressort clairement de la consultation mondiale engagée à l’occasion du soixante-quinzième 
anniversaire de l’ONU que les gens veulent un système de gouvernance mondiale qui tienne ses 
promesses à leur égard. 
 
Les pays en développement doivent être davantage entendus lors de la prise de décisions au 
niveau mondial. 
 
Nous devons également instaurer un système commercial multilatéral plus inclusif et mieux 
équilibré qui permette aux pays en développement de gravir les échelons des chaînes de valeur 
mondiale. 
 
Il faut prévenir les flux financiers illicites, le blanchiment d’argent et la fraude fiscale. Nous 
devons parvenir à un consensus mondial en vue de mettre fin aux paradis fiscaux. 
 
Nous devons travailler main dans la main pour intégrer les principes du développement durable à 
la prise de décisions financières. Les flux financiers doivent être redirigés de l’économie brune et 
de l’économie souterraine vers l’économie verte, durable et équitable et les marchés financiers 
doivent être des partenaires à part entière à cet égard. 
 
Il faut créer une marge de manœuvre budgétaire afin de rediriger les investissements dans cette 
direction en réformant l’architecture de la dette et en rendant le crédit à un coût abordable plus 
accessible. 
 
Chers amis, 
 
Nelson Mandela a dit que l’un des défis de notre époque était de réintroduire dans les 
consciences le sentiment de solidarité entre les hommes, la nécessité d’être au monde par l’autre, 
grâce à lui et pour lui. 
 
La pandémie du COVID-19 a fait ressortir plus que jamais l’importance et la force de ce 
message. 
 
Nous sommes liés les uns aux autres. 
 
Seule la solidarité nous permettra de tenir. 
 
Aujourd’hui, dans les manifestations pour l’égalité raciale... dans les campagnes contre les 
discours de haine... dans la lutte des populations pour leurs droits et ceux des générations 
futures... nous voyons les prémisses d’un nouveau mouvement. 
 
D’un mouvement qui rejette les inégalités et les clivages et qui unit la jeunesse, la société civile, 
le secteur privé, les villes, les régions et tant d’autres autour de politiques propices à la paix, à 
notre planète, à la justice et aux droits humains pour toutes et tous. Un mouvement qui fait déjà 
évoluer les choses. 
 
Il est temps pour les dirigeants mondiaux de décider: 



 
Succomberons-nous au chaos, aux divisions et aux inégalités? 
 
Ou redresserons-nous les torts du passé et avancerons-nous ensemble, pour le bien de toutes et de 
tous? 
 
Nous avons atteint le point de rupture. Mais nous savons que nous sommes du bon côté de 
l’histoire. 
 
Je vous remercie. 
 
 


